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Saint-Louis

HHiieerr,, ttoouuttee llaa jjoouurrnnééee,,
llaa PPeettiittee CCaammaarrgguuee
aallssaacciieennnnee aa vviibbrréé,, ddee
ttoouutteess lleess ffiibbrreess ddee sseess
nnoommbbrreeuuxx vviissiitteeuurrss,,
ppoouurr «« SSaaiinntt--LLoouuiiss
NNaattuurree »».. UUnnee iiddééee
oorriiggiinnaallee qquuii aa ffééddéérréé
llee RRuunnnniinngg CClluubb ddee
SSaaiinntt--LLoouuiiss,, llee LLiioonnss eett
llaa PPeettiittee CCaammaarrgguuee..

Le matin, des coureurs venus
de tout le département ont ré-
pondu présents, pour la pre-
mière course nature (voir en
pages sport). Et la Petite Ca-
margue alsacienne a accueilli

des centaines de personnes. Le
président du Lions, Jean-Denis
Zoellé, organisateur de la
journée avec le Running Club
de Saint-Louis et la Petite Ca-
margue, a, lui aussi, mouillé le
maillot sur le sept kilomètres.

«Évenement festif
et participatif»

« L’idée de base, c’était de pro-
poser une journée de sensibili-
sation à la nature », explique-t-
il. Le Lions s’inscrit ainsi dans
le cadre de la journée de protec-
tion de la nature proposée au
niveau national. « Nous vou-
lions, poursuit Jean-Denis
Zoellé, un événement festif et

participatif. » La course à pied,
c’est le sport de base, que tout
un chacun peut pratiquer. « Et
puis nous avons ajouté un par-
cours familial, une promenade
pour découvrir ou redécouvrir
les richesses de la Petite Ca-
margue. »

Le succès a été au rendez-vous.
Les courses ont été animées par
Jean-Jacques Zwibel qui a glissé
un petit mot à chacun des cou-
reurs… Et a rappelé la chaleur
caniculaire et inattendue qui a
pris les organisateurs au dé-
pourvu : les bouteilles d’eau ont
été prises d’assaut au ravitaille-
ment. « Les sapeurs-pompiers
auraient été les bienvenus pour
arroser les coureurs… »

Marcheurs et coureurs

Un peu plus loin, sur le par-
cours libre des promeneurs, le
Nordic Walking, cette marche
sportive, a eu un beau succès.
Au détour d’un sentier balisé, le
crissement caractéristique des
bâtons se faisait entendre. De
nombreux adeptes sont venus
en groupe. C’était le cas de
Nelly, Hélène, Suzanne et Valé-
rie. « On fait ça entre copines.
C’est sportif, on se dépense
plus qu’avec la marche tradi-
tionnelle. » Le parcours a mené
marcheurs et coureurs au cœur
de la Petite Camargue — via l’é-
tang de l’AAPPMA de Saint-
Louis Neuweg. Les pêcheurs en
étaient à l’apéro quand les cou-
reurs passaient… Gageons que
plus d’un a eu envie de s’arrêter
pour trinquer !

Les voûtes basses des épineux
ou l’ombre des grands arbres
étaient les bienvenues pour
tous : participants ou non à la
journée. Car les habitués des
lieux étaient nombreux, comme
Karl et Anna, des Bâlois, ju-
melles en bandoulière. « Nous
observons régulièrement les oi-
seaux depuis les observatoires.
La journée de sensibilisation ?
Une bonne chose ! S’il n’y a pas
d’abus. »

Équipes de nettoyage

De ce côté-là, pas de souci. Le
parcours a évité les zones les
plus sensibles, la période a été
choisie pour ne pas gêner les
hôtes habituels de la PCA…

Et des équipes du Lions ont, dès
la fin de la matinée, commencé
à sillonner les parcours pour ra-
masser les panneaux et les ob-

jets (gobelets ou autres) que
coureurs ou marcheurs au-
raient pu abandonner.

Quant au bénéfice de la
journée, ils reviendront à la Pe-
tite Camargue alsacienne et ser-
viront à financer la rénovation
d’un sentier, en l’occurrence le
sentier pédagogique des mares,
ont expliqué les organisateurs.

Jean-Christophe Meyer

Nature Du monde à la Petite Camargue
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Dans la nuit de mardi à mer-
credi dernier, la chapelle Notre
Dame de la Vallée des Larmes à
Schlierbach à fait l’objet d’actes
de vandalisme.

Rénovée avec soins il y a deux
ans, la chapelle Notre Dame de
la Vallée des Larmes, située en
bordure de forêt à Schlierbach,
a été visitée par un ou plusieurs
vandales. Gilbert Bisch, le pro-
priétaire du petit édifice, avait,
sur ses fonds propres, engagé
des travaux de rénovation. De-
puis, plusieurs actes de détério-
ration ont été constatés mais le
dernier en date laisse le proprié-
taire très amer. Dans la nuit de
mardi à mercredi, un ou plu-
sieurs… ont tenté de s’intro-
duire par l’arrière de la chapelle
en arrachant la couverture de
toit réalisée en cuivre.

Vraisemblablement surpris
dans leurs agissements ils n’ont
pu accéder à l’intérieur.

Outre l’aspect même de la ten-
tative de cambriolage, ce qui pa-
raît avant tout choquant dans
cet acte est la dégradation du
toit, un travail de qualité réalisé
bénévolement par un compa-
gnon du devoir.

Pour sa part, Gilbert Bisch se
dit « dépité et écœuré », lui qui
avait engagé un investissement
personnel et financier consé-
quent. Il avait d’ailleurs amé-
lioré l’accueil du site en y instal-
lant des bancs. Blessé par cette
triste réalité, le bénévole ne se
sent d’ailleurs plus de taille à
lutter contre ces agissements.

Une triste réalité également
pour des centaines d’incorporés
de force qui l’appelaient com-
munément « chapelle des Mal-
gré-Nous », en y faisant le sym-
bole de l’oppression évoquée
chaque année lors de leur tradi-
tionnel pèlerinage du 1er mai.

Schlierbach Nouvelle tentative
de cambriolage et vandalisme
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PPoouurr ssoonn 5500ee

aannnniivveerrssaaiirree,, llee cclluubb
bboouulliissttee lluuddoovviicciieenn,,
oorrggaanniissaaiitt ddiimmaanncchhee
uunn ccoonnccoouurrss oouuvveerrtt àà
ttoouuss..

C’est une centaine de « fadas »
qui a franchi la bordée d’acacias
pour trouver refuge dans un
monde à part. Saint-Louis ac-
cueillait un rassemblement
pour un concours de pétanque
et c’est tout l’esprit convivial qui
a rejailli sur un anniversaire.
Celui des 50 ans du club bou-
liste ludovicien, CBL. Dès les
premiers pas, les accents fu-
sent, quel que soit l’interlocu-
teur, chacun affirme qu’il sera
le champion de la journée.
Jean-Bernard, « alias JB », ta-
quine. Avec son accent, « le
Bordelais », que certains
confondent à un Marseillais,
s’empressait de répondre, avec
un rire ensoleillé, « un sa-

crilège ». Il expliquait « le mi-
lieu de la pétanque est particu-
lier pour les gens qui ont été dé-
placés, pour tous ceux qui ont
franchi Lyon, ceux qui viennent
du Sud se retrouvent ici ». Cha-
cun y va de ses souvenirs, de
Montauban à Saint-Louis, il n’y
a qu’un jet de bouchon. Les ar-
tistes vont entrer en scène, la
seule pression qui règne est
celle qui se boit.

«Tu pointes?»

Les pitchounes côtoient les plus
anciens, les mamans s’en mê-
lent aussi, la pétanque est une
grande famille. Les surnoms fu-
sent allègrement, on se fait la
bise, la passion est marquée par
une accolade affective. En dou-
blette, les couples se sont
formés, chacun porte ses trois
boules et le premier cochonnet
est lancé à 14 h 15. La bonne
humeur n’a pas quitté les ter-
rains. La pétanque sans les ta-
quineries ne serait pas ce sport

populaire, celui qui chante les
accents provençaux mais qui
peut se parler dans toutes les ré-
gions. Carmen Montoya, tréso-
rière du CBL et « fan de son
papa président », avec son ta-

blier conçu pour l’occasion, in-
sistait sur la passion de son
papa. Un homme « plus que
passionné, qui à 82 ans est tou-
jours là, c’est magnifique » s’ex-
clamait-elle.

Saint-Louis Les «fadas» sont là

UUnnee bbeellllee ffêêttee aauuxx aacccceennttss ccoolloorrééss qquuii ddeevvaaiitt eessppéérreerr llaa cclléémmeennccee
ddeess nnuuaaggeess cchhaarrggééss.. PPhhoottoo MMaaii

IIll ffaaiissaaiitt ttrrèèss cchhaauudd eett lleess rraavviittaaiilllleemmeennttss ééttaaiieenntt bbiieennvveennuuss..
PPhhoottoo JJeeaann--CChhrriittoopphhee MMeeyyeerr

SL04

LUNDI 23 JUIN 2008LUNDI 23 JUIN 2008


